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DÉMÉNAGEMENT DE L'HÔTEL DIEU :
QUI VA PAYER LE SURCOÛT ?

Dans un nouvel audit, la Chambre régionale des comptes annonce un surcoût de 55 millions
d’euros pour le déménagement de l’Hôtel Dieu. Initialement annoncé à 600, puis 954 millions
d’euros, le budget avait atteint en 2021 les 1,247 milliard € et dépasse donc maintenant 1,309 milliards
d’euros. Il faut bien avoir conscience que cet argent public ne servira ni à la santé des patients,
ni à améliorer les conditions de travail des soignants.

Mal conçu depuis le début, ce projet devait regrouper sur un site unique les trois grandes
structures de santé publique nantaise : l’Hôtel Dieu, Laënnec et l’ICO. Il n’en sera rien. Ce budget
exponentiel ne servira finalement qu’à déménager l’Hôtel Dieu sur l’île de Nantes. Et la
diminution du nombre de lits ne suffira même plus à financer ce déménagement.

Nous attendons de la Présidente de la Métropole qu’elle explique aux habitants de notre territoire, où
elle compte aller chercher ces 55 millions d’euros, et comment elle compte convaincre l’Etat de remettre
la main à la poche sur ce projet pour lequel il a déjà revu à la hausse sa participation financière.

Il est hors de question que le CHU, déjà lourdement endetté pour financer ce déménagement,
ait à supporter l’inconséquence de la Maire de Nantes qui a validé et porté ce projet.

Il est hors de question que les personnels soignants soient une nouvelle fois éprouvés par des baisses de
budget qui pèsent sur leur travail et sur la qualité des soins apportés aux patients. Si prompts à soutenir
les mouvements sociaux, on ne peut que s’étonner que les élus majoritaires de la ville de Nantes soient
restés bien silencieux pendant la grève des soignants au CHU l’hiver dernier. La dérive financière épinglée
par la chambre régionale des comptes est en réalité emblématique des projets ratés de la majorité en un
mandat et demi.

« Ce rapport alarmant de la Chambre régionale des comptes nous éloigne encore un peu plus de "l’hôpital du
21eme siècle" qui devait pourtant “assurer de meilleures conditions de travail aux personnels et permettre un
accès à des soins de qualité pour tous" », déplore Laurence Garnier.

La santé des Nantais et des habitants de notre région sont devenus les otages de ce projet fou.


